
VAvenir d© ItoTiUix-Totoortu* 
• »«nt ftiU pour 

h A M I S «ir les rapports entre U 
•i l u KUli-lîaii. 

i M «f««t pas départie et ne : 
Mieua point dei régies de U plt 
HA. Le gouvernement et l'opinion 
i it»ent d'ailieun parfaitement à 

a'en tenir à ce sujet. • 

EN ESPAGNE 
\MJÊ% orlate m i u i H l ê r i e l l e 
{ Madrid, 43 m a i - U crise rainistén 
] ans eneore officiellement annoncée, 
. eiWaen fait. L'opinion réclamerail I. 
M pouvoir de MM. Moret, Cullon el 
ateratejo. qui reprendraient les portefeuilles rinf.ni 

• cotai 
•ur ine. 

Dans les spbè 
!ka«tsj comme u 

des affaires étrangère» et de 1; 

LA RÉVOLUTION 
e n I t a l i e 

DANS LEsUïîPAGNES 
«*i,ris. 1.'! mai. — L'Agence nationale publie 

la dépêche suivante : 
a Rome. 13 mai. — Des bandes srméc* etr-

coleat en Toicane et en Lombardie aan-; que 
puisse préciser leur importance. Celles de 

" ' " ' armées de fusils, tandis que Lombard i 
relie» de Toscane n'auraient 
que de vieux revol 

leur déposition 

Bes collisions ont lieu presque touî les jours 
entre la force pubiiqi 
Toicane surlout. 
ternes et les ma 

et les èmeufiers. qt 
accusés de piller les 

ei tes maisons isolées. » 

I-a\ réprcMMion 
Hilan, tS mai. — On continue de dissoudre 

(es cercles révolutionnaires et d'obérer des ar
restations, parmi lesquelles on signale « elle de 
l'ancien dépoté républicain Zavatlary. La réou-
tertnre des théâtres aun lieu ce soir, 

«orne, 13 mai. — A Turin le député No tri, 
président d.' l'«««ocialion des employés de rhe-

Fermeture d'Universités 

talwttejje aasis Mu eontwM, t«Usaaay dépoté 4 t a a u famille et annonçant qn il «liait K 
jeter dans la Seine au pont de Neuilly. 

M. Cochefert fit surreiller les abords du pont 
«ortant, républicain 

Dans l'Aisne la commission a également rec
tifié les chiffres pour In deuiiesne circonscription 
de Vorvin» et proclame M. Foumiere, conseiller 
munvMKil ,! • l'aria, socialhte, élu par 11123 voix 
contre J,')M2 u M. Moret, député tortant. repu-
Mi. MI. et 111 à M. Caron DrucheJ. mdepcn-

Eu Corse, dans .'arrondissement de BuUa, 
M. Astiiuo, conseiller général, républicain, a 
ÉMpMeJtMé c-iit â 1 voix de majorité contre 
M. Antoine Civini, républicain, députe sor
tant. 

Dans le Tarn-d t -dâMane arrondi sarment 
do Cajtei-Sarrs> n. M, l.osscrre. député sortant, 
républicain, qui avait éié déclar- en ballottage, 
a été proclan " 
sèment. 

La majori 

de» âge ni: 
"eoicicrge 

Hier s 

que le jeune asiassin ne donne 

rue de Naïarin 
vers sept heures et demie, on loca* 

prévint un des agents que taire de cette 
le jeune homme ven 
dan» la rave. Il arai 
rampnnt sur les «en 
pas être vu. Les deui 
tôt dans ia cave e 
d Albert Martin qui t 
tx-e donnant ilans U cour. 

Toujours poursuivi, il monta 
igna les toits. Cl des agents ré 

du jeune criminel a le 

gent; K-iv'trèrent aussi-
se mirent à ia poursuite 
:auva par une porte déro-

de-idcr 

(aliation d» I 
cJfacei »t dM «VpaaM«, 

Itou i n s l s t i partiel 
sur le» indication* données par la 

Nécrologie 
Nous avons 1? regret d'apprendre la mort de 

M. Charles Duprefi, ancien maire de (îonde-
court, père de M. Ihinrets, Conseiller de pré-
^ turedei'Ardèche. I.e défunt était un vieux 

pnolleant, n'ayant â se reprocher pendant sa 
longue carrière, aucune compromission poli-
qne. Nous présentons k s* famille nos sincères 

mdolêances. 

Trois de moins 
— ((ans fa te eirconscri 

i où M. Sauvnact. socialutd 
été proclamé él i contre M. Hi 

îi'iti'-

•t-,:b'i 
qu'il y avait lien it ballottage 

)!•>•::, :•• i M. Nuiv;iuet une vinçl/iine ik >ttr 
mr avoir la majorité absolue. 
Gironde. - Dans ia " • cirron^-rintion d> 

Bordeaux, on l'élection étai: contestée, la com 
de recensement • décide qu'it , M. Itcrnar. 

alot : ItCt , 

bsolue étant de S.SW voix. 

L E S D É S I S T E M E N T S 
Seine Inférieure. ~ liais h :: circons'-rin-
undJittmcn. MM M,iiié ci Mari in LC sonl 
.tintés en tuteur d • M. H -utresme INS. radkal. 
Vax. —A l»r::g!:isnan. MM lny:timl*ertT qui 
obtenu 3.W4 vais et LngelfrcV ma M s oh-

;ssu 84V*. se sonl «*M«t< s en faveur de M. Allard 
ui a recueilli «.SB rnia. r.tdi.al. 
Aube (Arrondissement d'ArrU). — M. Les-

sist* i 

v\)U< ,:• sence du viromle Arm.inJ. 
Cher. — H, Çhiéin. tadteal 

.etir de M. (iastim Cousnr. MK^IIUU-. qu 
rbonncf.r iir" l,-ïiidûii; MÙatl'l reste seul concurrent contre k prisée d Are» 

mort dans les incidents ûe Pavie. llnirersilé b?rg: 

de Bolopseel aujourd'lcii ••die de ftunie ont été 

tes* 
ouvertes 

dans les buream de 

Manifeste Républicain 
tWtne. IS Mai. — l'ne longue perquisition a 

été «perce ce matin., aux bureaux du journal 
Arantt. Plusieurs députés ont été arrêtes, Les 
défHStés républicains ont lancé un manifeste cri
tiquant le* actes <les ininibLèrcs ^puis sent îtn-
•èes. et invitant les Italiens à terminer ctite 
ceavre d'union dont I origine 4c la llwiaimcce 
itattcine a jeté tes bases. 

Les Italiens de Suisse 
isûla-Bclla. 1:1 mai. — On ««nonce qi, ! at 

cents soeiuiislesitajk-nsïcnii-nf en ro«te venant 
de la Suisse et vaudraient tenter lepii^asedu 
fcMOJplon. Les troupes surreiHent la frontière. 

Luccrne, i:t mai. — Les Italiens, partis au-
jourd'lmi de Berne, au nombre de 700 environ, 
«Mt arrivé* re malin à 7 heures 4<i par un train 
spécial. Comme 14(1 n'avaient pus de billets. 
Tuât d'entre eux a été r-vii'i jusqu'au paiement', 
l'ne vinptainc dT'.alieu; de Lut troc te j.ianenl 
au mouvement 

Berne, 13 mil . — On mande de Lugano : 
• Ce nattât son! arrivé* un rerlam n,4i,'..!••• 

d'Italiens, t'ne eenlam.- d'entre uu\ se «ont lais
sés persuader de retourner a leur travail. Ils 
aeit reelês dans une sali- ri- b gare sans la 
•jjNajatbiace d-j la police, puis ils ont été diri^-s 
m tara—ma. 

» La gare de Lugano él.-ut occupée pir les 
«eidarmcset les pompier» en arme?. -.::n\ir,' 
fais*' aucun Italien d^-eii.ii'e dan- h viil'. 
Ccw «ni n'ont pas voulu repren lec leur Iravuii 
Mh continué leur route sur Cùiasso. 

m Les hommes du !H>e bataillon unt reçu l'or
dre de se tenir préls h j.ar'ir »:> premier jî^n.-il. 

• Le bruit court que l'artillerie italienne est 
en peeilton sur la route du Monte-Ovuuio, 
«liant de Chinsso à CtVme. La p:irde italienne 
qui se tTvafe à la frontière du eù'.é de Cntasso 
•eiait£e passer periouuc i 

Les plaintes de ritalie 
ara ConM' i l f é d é r a l 

Berlin. 13 mai. — On mande de Milan i 
Ctttflle lit Colot/nt : 

• Le ministre des affaires étrangères a. dit 
fait des repréaailations au Conseil fédéral 
•uiflK, parce qu'il a permis nm émentiers de 
Lo««Dsrdie, qui se son' réfugiés en Mi.-
péswitrer dans ce pars, au lieu de les ea^ulser 
immédialement. 

.. Le Conseil fédéral n'aurait pas en roi 
pondu, mais on croit, dans Ifs sphères 
verneroentalcs. qu'il prendra des mesures 
gifajes. . 

Cote d Or 
. | Pi 
en un.-. 

Dan1! rnrrondi*sement de Se-
i C'i-'cn-'. retirai »Oi:iali>te. se re 
LrdeM. Ailr.-l llebussv. nuluiil. 
B. — Dans l'irroadiiseMijI d« Iti 
•ry s.- déîiste en faveur du doc!tu 
député rt-jiubiicatn soriant : le doc 

d- lUnteam, répiibli* 
uien!. M. I.anauve. rsrtne. annen aepuic. reste 
seul candidat contre M. l'oiirtcvron. dont les 
elinnce» de ïiKCvs dovicnuent de plus en plus 
srandes. 
" Garonne (H,.ute). - M Ferai, adjoint .•> 
maire d» Tt-uK-u;', r-idi^i'. .-o-ialiste. s'est dé
sisté en faveur deM. C.itviitbae. 

Gers. — * Cond.-wii. M. l/;rr..u;de. rcpublî-

ciiiii, >:-•- ÉésMi eu htvtar du dacirjr)?$**, n-

À Le ' . . : - W \ i î>? projreariste. *c retir-

La politique radicale 
A LA RENTRÉE DES CHAMBRES 

Uls blotti contre 
cheminée. 

— Descends, lui dit rlie : tu va» te tuer 
tombant ; les ta i l la aostt partis. 

Albert consentit après quelques héaitMîi.n 
entra par la lucarne. Le» tfèatts qui set a 
diôsiimili1! dfJH i'ei-:ea!iti'. te nuisirent c i l ' 
menèrent tandiî qu'il vociférail de» injure 
l'adresse de sn mère qui venait de le livrer. 

Albert Marti» lut 'vu'ln:- de van' (e chef ,1- i< • 
qui l'interroga n<i»Uol. Le meur'.ri r!,-.:.,,.'.,.„« 1,,'i 
il lu. terme* -,,• c-. l-tlre ol rr.<nnl„ ,.„.... ' . l !' '' " "' 

n appartienne pas a l 
i eoïili'iice en moi, e! en m'accordant leurs 

, .-..ffrages, ont ratili- le choii des comités repu-
(•Isa cuiff,- une lois dans i,,,,.^.- |,ro"ros=Jï'es 

Il .Vtaii éloigné tranquillement, lanrio ; „ , onJ,0'st , , | | ( , ; u , - r M | p , c u r J A 

ourait au secours de la caissi,-rc blesse. | m v o i r „ r -aXiKt l l i n i o i l d e s P(-1(llll(li 

fit réponse qu'il M avait a i m des aociétairci 
et qu'il ne s'occupait pas do ces vendus. 

A neuf lièvres, le président général revint 

tumulte. Tous criaient : 

sommes obligés de supprimer ici un passage un 
-eu vifj. 

» La salle ressemblait à ce moment k une mi-
agerie et le secrétaire-général ferma sa caisse 
t peur que ces malheureux, dans hue colère 
e viennent à la briser. 
•Enfin.» neuf heure» et demie le vice-président 

fméral fit comprendre <[ne le député était « 
aris mais que sans faute ils auraient reçu. 
* Il leur dit même, dias son épouvante, que 

ait pavée, mata ee fut peine ihu-

maintint les termes ;te ?-i lettre et raconle 
ment, son (-rime accompli, il s'était enfui 

anl dan; M pochi 

4d circonscription de Lille 
M. Alber t -Maxime Lecomte adresse 

aux électeurs la let t re de remercie: 
suivante : 

ont nVnTnmt,4M 
messe, et bien que 

-tfèfUdm», 
Y ". * •';• ' , , , , "' . . V , " ""•-> '-- .!•• ion- s-.' l'.alis-r t uni.MI dos r,-i ub.i-aius i 
I;.; ,:"V. l '! |, r ! f î n r r" • " ; '" ! i ' ' '"- f o r m e s «inorratiq-
iirtm, ri: J- l.i b i t ; , en Ir.illi 1.-: .11',!/I:„ ,l:i , „, | ; , „• ., , i .- , ,(.;.1i:,)(,l. ,,, ,.,J iaii},'.: •laelion ni révolution, cl se sont i 

(.iiHuiiiuioii ii i'.te.-j a 

Je i'i Vue uAn^.mlriue. ,l'1 ' ' f»rî: une chambre. 
déshabillant, il s'auerni! que son lauv 

tile.he de sang. HjiVn'të'feniiëte." 
Leur exemples 

la grsndc m 

i toul partie 

lerrure le lit. tout au fond i 
\i lendemain v 

dans c.'t héttcl. iit: 
A pied, i! s? dirij,-*? 
onl.de las 

partie de la t 

«ïrfSi uiti. 
\v:e une plus l'rtrio :r^anis:tHnn qui pourra 

I j o u r les coupables iinnm'inTes luniimidat 

les Biiites-Uwu-, 

sept heures. Il s'était 

dçl»"monl.!cV,reVo^ûptiona(iuio^ 
" " ' d ' I i u i . nous finirone par faire -'triompher 'l 

cïlte circonscription la cause de U Réputtlique 
, ; progressiste et ré forma trie?. 

danaundeb,-: un boulevard f., drapeau a été maintenu 
det.i.ehvel arr.ta vers min.ul dans un W.I.-, ,..-. -,„„;',. i,., J„M„ ; r,,,.,,.,^ 
meublé du boulevard Rocliechounrt 
fille publique. Lit. il tigna du n'jm de Denolt te 

'iiinii" 

ceatfjttMS fa reneontr 
cgistre de i hûlel, 
l'endaut la nuit 

iui raconta r- qu'elle avait l.i dans les j( 
;jcl di drame du boulevard l'riiuonniùre. et 

Martin >i.i\. :vadr> transes terrible;, provoquées 
•,-.- llwawdneeltcfiile. 
•r mtUe, d-'s 1 aube, il s'habilla et. laissant 
Mpagne auiil. il sorti! et se rendit « Aux 
liiiours - et acheta un fuulard â csrreacx 
rai "-neuf sons pour diaafaRuler rabntnopde 
nux col. Puis iï alla â pied H l'uteaui. de là 
lîiiv. pi ir chercher à voir une de »cs pa-
l, iuais la mahon d. cette dernière nuit 
e : 
)ai vu. dit-il. du bout ds la raerânlre 

hommes uii slationnaipn! fur le tr'i'.Lnir. l/i.-/nt 
Il police, IiuiUie d'aller me i'.tirj ptater par 

5 qu'il vint. rer.= midi, rôderaulttur 
ire de ses pareil1.s ; li n'a. dilut. 
i. ni : .ni traies d:ius les pnelies 

L A B E L G I Q U E 

Gre?: gcnérale des maçons 
A t . A i D 

( i : i V:*. 

3e circonscription d'Vvesnes 
M. Ou S:tr!eî. «ndidat nar.tiwinairi,. (l.ins 

n? I.vtiv a'lr?ss';e ;t SGS i-lt" l*"rs tlrrlnf1 

la Ui!tc csl toi'tnÎDC'C four eus . el l'ti'. t 

La candidature Delcluze 
H. hckluzs maintient sa candidature i. 

M. ftifanumif et adranae un appe! non ptw 
tous les i-.-f>ub;iùiin 

• uoe u ment a ire ; 

Tribunal sWèei? ven* rrez condamné *sii-

le? diiïainatcui*. Ie« eabm 
ut leur caoïpaso? d'ui-urts. | 

}ue cem qui La Tunt n'ont 
'Mi.-ifchUHe.-It.-'> lu:.: 

r.- siu- -crui'ulcsi que leur i 

nous faut, aut, ic.it. 

; donnèrent rendet-t 

« Article l«r. — L'article 8 d» l'arrêté préficlaraÇ 
en data dn 19 février leW, poitaot réffamMUtioa 
de la cimlatiM dtt relocipede* lit ïêi void pn-
bltqnM, Mt rtaiplacë par 1 article naivant : 

a Art. «. — U ssrenlaiion «ai va-lertpMe* p<>«fr« 
•'eteréer snr lea trottoir* st coDtre-aJleei réaervëea 
aov piéton», le long de» rout»i »l caamin» pav«* ««t 

i pléi: tenu* de prea-
atlnre trèa modérée, ii la reacenire dc« 

les tftlocipédU 
_re trèa inodéi 

an droit des LatiiUlu 
i villes et BERIOBH» 

-_ des vélocipède* peut être interditL> ttir 
partis dt» trottoir* el contre -allée» par de* 

! ' »8. 

en nombre; siiffltant, plaei*-

cette iaterdf.t»««. 

•rrètéi municipaix. 

trek-ani «ai frauda ta i 

- U * i 
a W févi 

.lispi tm 
i lb iun 

r^lo* 

de Loui» 
générai lit son entrée à la Vitft rfc *£y< 
se trouvaient entassées WO personnes, dans 
l estaminet, le couloir, la eour et l< 

M. Oansetlepril la parole et dit 
mécontents ici. la preuve c'est qu'on a insulté, 
hier soir.la et>mmission i.-1-iicr..;;w t parliHiîi/'re-
menl le président qu'on a traité de voleur et de 
canaille. " 

Alors s'adreisnnt à l 
Uii dit - a Vous savez 
insulté la commission, si vous n'êtes pas i 
lâche, vous me donnerez tes notas,, je 
somme de me les donner, » 

Alors ce membre l'uri. ux, répondît : * Cû que 
Ion fait dans celte élection est injuste, vi 
nous avez promis it) francs dimanche demi 
pour notre journée ; j ai dit qu'il y avait des 
tuleurr. mais je n ai pas prononcé de nom». » 

La-dessus on l'a menacé de la corre lionneile 
mais il répondu que srm casier judiciaire était 
intact et que sa caquette viutt le chapeau de 
M. DaeseU*. 

Lnsiitc on fi' mMlre CÎS malheureux à la 

Sueue leu-len ei ils ne p-nivaient monter que 
eux il deux.carle présdden1 ruait convoqué ."i 

membres parmi les plu.- c 'c ides des soe'tctcs d̂  
vingt pour è in de faction dans l'escalier. 

* " '.rfc de lu talle du Imut. un commissaire 
général, dit l'innime cim.n conduisait le:- born

es au bureau pour rjejvoii- leurs cinq francs 
i lieu de dix. 
Le même soir, vers S lis-ire* 1|*. les iil présî-

(i;nts sont allés chez H. llansette lui offrir une 
Il les fit entrer dans le salon. 

président géner;.! prit la par de et bégaya 
quelque- mots que pcrs<jnn- n'a compris. 

Là-dessus le députe répondit: <• Demain je 
;ois \c conseil municipal et fr leur dirai fran

chement, aux patron» principalement, qu'ils 
partir de maintenant, occuper tous les 

de La retenue 

Elections législatives 
Election! nouvelles 

la fc'atai'nw. — On connaît aujourd'hui les 
résultats du serutrin de dimanche dans les deux 
circonscription* de la II union. 

«Jus ia tre circonscription. M. Louis lirunef 
nvfsiU sortant, railieal. est élu contre M. Car 
n » , avocat défenseur a Saigon, répulûicain. 

Unas la îe circonscription, M. de Mabv. dénu-
stt, républicain, est-élu contre M. Chop-

i de la Ire circonscription de la 
A étaient en présence MM. Itr

ié «ortant, radical, et M. Duqurs-
m*j, républicain. 

Six élus de plus 
P t i a le Tarn, la commis»ion de recensement 

n «Uitué sur rélaction contestée de la ire cir-
conacrintion d'Albi. 

ifepren un débat contradictoire très étendu, 
nprêt avoir entendu les observations présentées 
p a r u avocat an nom de M. Hoularan. candidat 

srin, et les observations d"e M. Andrieu, 
it radical socialiste, elle a proclamé M. 
i élu n*r7,«rï voit. 

sV«n cainVes primitivement annoncés don-
* 7.QH n H. Atarieu «t «,77b « M. Uon* csr7 

-Va 
les raid de fraude qui lui 

•JM*U»eur lei apfrécier 
hyjBieeet an proeêa-
ptial l'aUentioa de il 
t , dam le Morbihan, la cotnmiuioa 
•ld« mu lelerUoa coaleilti de la 

• eur-leuripliaa ds PosU>r. 
t a p a J l i n l M kl docteur Uaal i i i reaa-
J h s a m > « , m «ah esftra 6T7: , . M. le 

i : ; . • 

ilàTÎ 

faculté de ? 
tendre » t • 

mi'iii: d: I-

LE CQMMERÇEML» FRANCE 
tafc, ta ntnt. - Llnyisneris Hathank 

vient île me:Ire ton» pre-.-̂ e le voiuu*e desdocu-
tnents 6latiï'.iq;;es publiés par l adminis'ratien 
des douanes sur le commerce de la France pen
dant les (navln «ramiers aMai de fnnunte |t*w. 

— :~,port ions se sont élevée^ •'••• 

('.-.•s cliiffr • 

1 tbtw. it t.n.Ht.fKr.ilr., et les 
l.,.ti.7:aooofr. 
e déeomp'Jïent casai 

La brasserie a l'Exposition 
•_• toMfeén ¥ . Ho*WI CbtrUc. dit •:• da 
:,--f.;in>-ji: fSt-tHa.rV de Is Cla«U f)f dos 
.- cTaiimission S ll-:xpo-«iiioa r.niver»cl> da-
a*n> commriniqnc ts taats itu 1 uivilatica 
loin duCtiai.te il wîr-s'a ;i loin I- -, l.r\-••.ur< 
Bu-e. 1! f joiut nn^ foentois u .'.*•. 

HoriMenr. 

ta ns"pias«n prîta i 
de |-"M:r 

Importations 

ni,j i - . , ilim al V*[ 
••-T. • S -

l*:Ch 
Exportation» 

1SH 
Le double assassinat de Paris 

— Noua irons annoncé hier. 
l'arrestation de Martin, l'assassin du boulevard 

quc'des circooslanccs 

•liait se suicider et lui transmettant t 

aàran et n ' t /ant pas d'argent, il i 
lea pncnvM de *«n patron et pris 
n* » Irnans «ni s v trouvait. El «toi 

«nM, Il « v i l annné «me b> sséiii m m mm «ni 
•nitMnVa»«ân«Mr tt rnwlnt de ta «mr. 
Hj mm* pat rtws], 11 ««tnM ««An. anarl m t M a U S M t ^ 

i nr-ptirt i.-e k . <•!_ _• L - iK • îmim-
/i..-)!- meire cla^*c /ara^i; .- . , , ir-r.e-
t s c:c) cl <b leur adr?-;:-r U- ren-

M. '•'antre part, b» nom» «te* nem-
I 

«ata&eaiiédïailnUatie 

d'.- I aihelt t) du rtérret ou I août i".'l rHatii' au 
"L-i:n.:-Q: j.r-ri.^1 vunr l'KsnotiiiM «niTcraelic de 

/.•tt). le* demaadci d'»dia..>ion de 
frjncai^ iiabiiant la iif.pjrt;iacr.t de la 

i..ndci d'aâiai.iion de- prelactenra 
• -' --iat la tit-:>art4iae&l de la Si»'! (bvront 

. . . (lire-teiacnt an c«mnii>suna! -oireVal 
générale do lT.xi>i"i- -

m ' 
dp*. <:f-!'.o-,.̂  (Iv|i3i-lem«i: a\ 

(direr'.L., c_. 
<aiie) avant le 1er lovri!.-r ls'.i. ,-Mie- des rulrc» 
défrarteiacnti aaront adrcaaccit par l'iatermédi 

f'our intar l'cncomli 
ci Jc< (iii'ncnltt-
panerai i 

ment ds la rternv 

le (IcjH't immédiat du plu» grand i 

. Iiirn-tion 
i a trovo-
rabre pas-

- r . i rm i 1«a 
bntleCo-

u «e la cla!»a tii a ^enio qua lo plu. . Virs.-e 
I diract tau <lù* à prc-.̂ nl aa, iu.lii?-

movaa. lai plu< pr-nr .< 

partientiértasant dctirabl». 

et de la 

la formule de demand 
î'hoaocar d? joittin 

;r en^uitn sons pli i 
M. le r(.iuin;i«*Mrc peneral de l'Rxpoiîtira de 1900. 
DiracttciQ de t'I-Uploilation, Section tiaacaite. quai 
d'Orsav.W. direclcasent ai vont habite? t*ari- on b 
dapartement de IsSsincpai l'iatermédiaire de votre 
Comilû «eptitenantat ai vo«t mthilt* la provinoa. 

Bxp'jiHto* remleMMlc. — Le Coati t* n'a pas an
tre examiné la ««alioa Ai (avoir m «ne etpoiitioa 

cîalenaale da* bou&oaa diverse» pourrait cire orjs-
ia*e »vec fniit. H >'en occupera dans une de IM 
roenainw réanioai. 
CMméfutmte* in 4épM it ta **>XM*4<?- ~ Soai 

dsTsna VMI déclarir | s» le dapOt ia votre demanda 
M conatilntra pa» nn capfamant ferme «t que la 
stsssnU rircalairs ne prtjnra en anena* fiton 1a 
mmmm ont MM prias par Ta Ooanité an «njat «U 
4s4aiiaai«n i tnni n< v?u trou-»rci difinitiranuit 

&SR 

LENDEMAIN 
I > I i îX_.ES0T»?IO3V 

A Armentières 
Nom avoni rncaniàan qm-lquca ants le» ei 

. . ,• M. Julc-ï^laiiselleparles eiig::tic( 
de «M Hài-iai ('f puetCBT» de bulletins. 

Nous insérons tà «taïaww, comme nous l'avo» 
pntmt.-. un" lettre qir- no-.is avons reçue d'il 
prvïtdtnt de société 

(Noire correspondant qi 
peat-clre pas bien i'.i troiné mauvais et le com
pare ;t de l'eau de S^ltit... passons), 

Le Président qui nous rensetsne avec un Ici 
luxr de dét«i!i nous a appris eu outre bien des 
chose- intéressantes que nouï u'.iliscrons u l'oc-

liorn.n- ucur- aujourd'hui H celt" confirma-
,iu u'.iiu- :i'-i-u.-:tiioit tfiie nous avons déjà pur-
•e cou'.rc W. Jules Oaiiscltc. le dimanche 1er 
l'ii. qu.irante liounues ont cl- ctiibriucli-.s pour 
',I.T îi yuesn'.i.v cm;nVn?r M. Lecomte de par-
r. lis ont r c u «-Incin cinq francs, plus leur 
ovage j.ar riiem u de l-.-r ou par voilure. • 
Nuits tmyons inutile d'ajouter le moindre 
unm-.'mt.'iit"! an Éiiiip;-1 eip se que nous venons 
.• f;iirc. li sul'lit cour penu-'ltre il tout liommft 
,* lionne toi d'anhivi-ier les iiiutédès mis en 
• . v - nar M. Ir-uïsclie. 
n-t {•>':• re:i.''' r-went qu'il est. « Armen-

Chronique Locale 
ROUBAIX 

LE MEURTRE 
de la rue de Mouvaux 

Arrestation du meurtrier et de ses 

complices 
C'est avec un ?éritable soupir de snulag-nient' 

que nos lecteurs apprendront quo Tauteur dff" 
l'inqualifiable agression de la ru3 de Mourant» 
au cours de laquelle M. Desmei reçut un coup 
mortel, est, sous les verrous. 

(i'esl dans la nuit de jeudi û vendredi que IaV 
police a mis la main sur le coupable. 

Depuis mardi matin, la police, munie d'abord 
de quelques vagties indice», puis grAne â se» 

s de pluj 

d'aiilrcs témoins aftiriiiaicnt être l'auteur da 
meurtre. 

Jeudi matin, elle fut a£="7 tnurcise rour met-
c la main sur un nommé 0>ui]i:e Henri, né a 

Itoubais. afîé de I!) uns, par conséquent pas cn-
ro électeur. 
Ce yuique, soupçonne forlemenf d'être i'ua 

des sept qui avaient frappé Carlier dans la rue 
de l'Aima, fut confronté JJYPC ce d:rni-r qui Ifl 

formellement comme âlnnl l'un de BCS 
agresseurs, il déclara également qu'il lui avait 

>lé aon chapeau et son foulard. 
Cette capture n'était pas la seule, car la polie» 

tenait déjà quelques-uns des a^UîScurs dont 
deux des frères Vanovcrloope. Elu reeherckaii; 
le troisième frère Venovertoone, Pnncoto, nlt 

lnlerropés. les coinplicos nièrent d'abotd.nui» 
Qu'tque lorteinent compromis voulant dégagée 

peu de sa responsabilité racoula que ce n é-
_ l pas lui. mai» Vanoverlnope qui avait frappé 
Dasmcl.Devant celte acusatiuii, tes deux frères 

eclûope déjà, sous les verrous, pro'esl'"-
renl de leur innocence disant ^u« c'clait sort 

Hesmet. l'avait fra'ppé. 
déposition fut biénlo! confirmée par 

S.i présence aysnl ete âignalei 
i journée de puidi. la police. îicr-iaiièe que 
rancois viendrait passer la nuil dnns un garni 
Houbaix, fit des visites danj ioutes les mat
ins on on ]oso la nuit. 
Vers minuit, comme W agent" ds ntada 

Quint et l'ianckaerl passaient rue Mngenla. iN 
furent asses beureux pour m?tlre U main m r 
le coupable au moment ou il «bail enlrcr u l'et-
taininet * au Violon ». tenu par M- V . . . , it, 

îe Magenta, il logeait depuis mardi uialiu dans 
cabaret. 
Se vovant priç. rrancols n\ r.-e=.i airune ré

sistance*. Ligolté. il fut rend iii ;»i dépô! -unirai 

i progressiste est 

mpeclam toutefois 

ginalcs qu il semble affectionner. 
n Monsieur te Ilédaclcnr. 

« liimanclie dernier se trouvaient réuni; 
ciré dei PtMtfm et Fifrs fou plutôt des i 
cliands d bi.HHiics). des individus chargés d 
cevoir >as taalneurnaa racolés en ville par les 
t*) présidents et vice présideuts des sociétés 
serval riecs. 

snjnta 
cevaient 1 franc, i 
s;.n> aaMnVT h boisson. 

A midi M. Han.vlte leur adressa le petit dis-

des vendus, mais mardi 
autre chose. 

Ils se présentèrent à la Ville rfe, Lyon pour 
toucher leur* 10 franc*, mai» il» ne trouvèrent 
personne : toute la commission générale ( l ^ 
membres) était restée à Cotnines-Franee, où un 
banquet irait eu lieu lundi. 

a Enfin, mercredi soir, ils se retrouvèrent de 
nouveau à la Ville de Lyon pour recevoir leur 
argent. 

Amére déception 1 leur cher député nXail 
pas présent et ta commission générale présidée 
par Prevot.le propriétaire, ne Toulait pajer que 
:, frar"': a " , t*" , , n i(t 

:. Ir. 

lleudelO. 
Cinquante hommes reçurent d'abord leurs 

••-' tout-à-eoup les trois cent cinquante 

On dut arrêter la paie an milieu d'un brait 
épouvantable-

Ces pauvre» vendus criaient et gesticulaient : 
« A b u les «nleurst A bsi Pmot le bono! 
Démission, 1« propriétaire t » 

Cela dura doux heures et pendant ce temps 
i» brave président général, ««rdant ion «nnf. 
froid, «f saura «t alfa t m * < U} a i ^ t «ni M 

A CALAIS 
Démission de conseillers prud'hommes 

Les conseiller' oni i'iionui s ouvriers iuiiiaut 
leurs amis du Conseil tn'.ink:p.n, ou! pris la dé-

Cen iderint qn? 1,'-
pni PI • asnlsmsil de 

l'clu doit renier loa.ionr 

••' il'zaire pa 

(lin-anc-ic. .-.liinaro aie; i 
«ttofSS, l>clcliu«; 

Les conv-ilb i- } i u l itf 
vanl iu.< .,-inbUI,i.: ;,!;• j 
.-;.• .s n'nu! t'Iu- ca complt 

["1er ttiKV 
kur ilcraiëi 

Signé: 

LE SPORT 
SPORT HIPPIQUE 

•i dn IISSM «sa 

est tS mit, l'a 
tuagninqnc g • • -1 r- du Itrearq, «•) 
Stiltn de* amoureux dn beau type 

Cïfts z-.uaioa provoque des riiablo* 

La conijujnic de» tramn 

personnes 
la phts dn Urencq. 

CM deparl» do fs frandê-Placa de nonbsii an 
ront lien tout»* le» eiaq tn'mutcs. I>« départ* de la 
Orande-Plac» de Lilla anroat li*n toute» lej trente» 
minuta», h l'nsnro et à la demie. 

En outre, d»* trains apeciaoi H 
Clab. partiront de la place de Lille 
s t zh .18 . 

La retour ïcra égahment airnré par de» train» 
spéciaux. _ 

€ • « • « « • d e Mt- lnsar r 
L« eonriï» do St-Otner auront lieto »nr nTppe 

dront des Brnjeres le Dimanche 5 join prochain, 

A VÉLOCTPÉDIg 
la elmtetlaa *>•• le Ncral 

iie-ires.il ii èie uiriu.' f 

Ai". 1 de -

r Lille en compagnie d<: 

François qui 
•pond bien au signale u'. 'lue lui:» lea té-

noinb douniiienl du " pdi1 b ' y d • élai' tvi.it 
oittute L-.- témoins qui l'a':..:i;.uîi di-en1 lavoir 

Pmnçois V:iiinvc-loo]i. fil » Chn d> l'F/.eule » 
est Agé de Î0 ans. donc pn, clevie-ir. Il enint' i 

l fils de llcliçe 
an est épouvant; 

il c ta- l h l-!•!'•'•! 

Il.i;iti:i;\ t I 

" " «uta ou liabitenl s 

i?;,<•'•* '•] ta.tr-' snr 
i:' ! I>'l T n l . I(.L"1U I " i 

• - •..•• i.o , . nsna, 
poli, i,-, » - m i . • h 

- :i,..m... r-- »•«*•' 

IsAlfl 

l ne lonfative de mourlro W#rté« 
boulevard de Belfort 

Arrestation immédiate du coupable 
: dix h". 

ni été 
. i - m 

(VI il p.is 

de la l'ai 

audacieus-3 lenlative de \ 
qui.heureu3eraent.n'a eu aucune «uitc grave. 

l . a ( r s t l a t i v i ' do m^aiPtrr* 
dix heures, l'enterr menl d'une dan» 
sait boulevard neltetfort [oeauu'e* f«e« 

homme, Ivicuaril h'sbarbi' ::i . 
r;a vers un des croque-mort* K apre-lui 
adressé quelques mots, s'élança et lut 

porta au rentre un violent enans na c^uleati qui 
» produisit intime blessure, la lame ayant lou-
;i- un bouton b < tait èbmcliée. 
It sliarléeux voyant son coup mnnquè. porta 

crruiue-itiort en se :on-l COUD de i-nui'jrui. M-ov 
cct!c fois encore. l'iirni'' bit în-n-ii^vc : ébrè-
cliée qu'elle était, elle ne put nltcindre la pean 
et s'arrêta dan> les tMimiHt. 

Aussilô: on se précipita sur le conpab'o qui 
fut immédiatement conduit au voste île i-olict 
de la place Sle-FiUabcth cl écroué au éepnU 

I V U I P P cn«j«iptf 
D'apis noire enquête, veici cequenouia^nne 

pu rccueuillir s ' 
Le croque-tn 

l'oncle de eelui-r 
eux. âgé de t»:i ans, demeurant rue Ha l 
.passe' Ingou ville. 
A dix heures.au moment on le convoi i 

de l'église, un homme — i;door,rd |te*bn 
— qui attendait dehors depuis un nom 

Il : 

moment de Tenir prendre de i 
Ces paroles étaient à peine a 

barbieui sortant on couteau 4» 

__ moment'd être u'isi, avsit jeté son couteau 
sur le trottoir., et le conduisirent an poste. 

L e M i f i M e 
Aîml trot noua le disons plus haut, l'auteur 

rinf.ni
onl.de
'Mi.-ifchUHe.-It.-'
ic.it
iie-ires.il
tvi.it
ta.tr-'
heures.au

